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REVUE MILITAIRE SUISSE

LXIe Année N° 9 Septembre 1916

Impressions du front austro-hongrois.

n-
En Serbie avec l'armée Kôvess

La prise de Belgrade. — Lorsque, brusquement, le 5

octobre 1915, l'artillerie lourde austro-allemande, en position
derrière Semlin, sur la rive gauche du Danube, ouvrit le feu

sur Belgrade, ce fut une surprise complète du côté serbe. Pendant

une journée entière, les canons de la défense restèrent
muets, seuls des projecteurs entrèrent en action. A minuil,
toules les lumières de la ville s'éteignirent.

Dans la nuit du 6 au 7, les premiers bataillons autrichiens
passaient le fleuve et abordaient sur sol serbe, au pied de la

citadelle, vers 5 h. du matin. Quelques compagnies s'établirent

sur le talus du chemin de fer qui longe la rive.
Les batteries serbes du Kalimegdan et du Vracar se

démasquèrent subitement et rendirent le passage du fleuve
impossible; plusieurs transports lurent coulés. Il fallut
interrompre l'opération jusqu'à ce que l'obscurité fût tombée. Le
bataillon du 87me régiment qui avait abordé le premier se

trouvait dans une situation peu enviable, à 10 m. des ouvrages

de la défense, le dos au fleuve, sous un feu violent de
mitrailleuses el sans espoir d'être soutenu pendant 36 heures.

Pendant toute la journée du 7 octobre, l'artillerie lourde
austro-allemande concentra son feu sur la citadelle et les

ouvrages situés le long du fleuve. Plusieurs incendies se déclarèrent

dans la partie est de la ville. La batterie du Kalimegdan

se taisait peu à peu. Elle était formée de 4 pièces de
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